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          Présentation




          Ce chapitre de Bertrand Badie est extrait de l’ouvrage Un monde d'inégalités. L’État du monde 2016 dirigé par Bertrand Badie et Dominique Vidal.




           




          Pour en savoir plus…


        





        

          Les auteurs




          Bertrand Badie est professeur des universités à l’Institut d’études politiques de Paris (Sciences Po), auteur de nombreux ouvrages phares sur les relations internationales.
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      Qu’est-ce qu’un monde d’inégalités ?




      

        Au plan mondial, l’analyse accroche et résiste, tout comme d’ailleurs l’action et la mobilisation qu’elle devrait inspirer : les inégalités ont du mal à s’imposer comme thème d’étude et comme objet d’action publique. D’un certain point de vue, on retrouve, sous une forme aggravée et plus résistante, les vicissitudes connues autrefois par les inégalités nationales. Jadis, celles-ci étaient tenues pour naturelles, correspondant à l’ordre des choses et ne méritant aucun effort de correction. Lorsque les discours égalitaristes finirent par s’imposer au sein des nations, dès les Lumières et surtout, ensuite, avec les idéaux démocratiques et socialistes, les inégalités mondiales restèrent en marge, encore méconnues, voire liées, dans l’esprit de chacun, à la barbarie ou aux fameux « standards de civilisation » que d’aucuns n’auraient pas encore atteints. Entre instinct caritatif et timide conscience internationaliste, les évolutions furent lentes.




        

          Une difficile mise sur agenda




          La décolonisation n’a pas tout réglé, loin de là. Accomplie dans la violence et la douleur, elle déboucha sur une indifférence fâcheuse, plus ou moins explicite, dont le « cartiérisme1 » donnait en France une exacte mesure. Que l’émancipation coloniale se réalisât en pleine guerre froide n’aida pas à la tâche : en ce temps, le danger venait plus de l’Est que du Sud, et c’était bien dans cette première direction que devaient porter les efforts nationaux, à charge pour les nouveaux venus de trouver, dans des relations de patronage avec les vieilles puissances, de quoi satisfaire leurs besoins de première nécessité. L’intérêt bien senti des puissances du Nord ne passait pas encore par le Sud, sauf s’il rencontrait la route du pétrole : pour le reste, un mélange de développementalisme et de culturalisme faisait le travail attendu, pour déconsidérer la réflexion sur les inégalités mondiales. Du premier, on retirait la certitude que les écarts constatables n’étaient que crises de croissance, dures lois de l’évolution qui excusaient d’ailleurs tous les dérapages politiques et manquements aux droits de l’homme observables dans le Sud. Le second opérait en renfort, pour lier ce sous-développement à la pesanteur de cultures encore trop prégnantes et insuffisamment sécularisées.




          Du reste, la culture occidentale de l’international s’accoutumait mal à l’idée d’inégalité. Le Concert européen du XIXe siècle et les cent cinquante années westphaliennes qui l’avaient précédé avaient, au contraire, construit l’international sur l’idée d’égalité : les États parties au Concert, mais surtout ceux qui l’animaient, étaient de facture et de capacité comparables, sinon égales. Y avait-il un doute et celui qui était suspect d’infériorité en était exclu ou du moins poussé vers les marges : ainsi en fut-il, bien sûr, de l’Empire ottoman, mais, de temps en temps, de la Russie elle-même. D’ailleurs, dans ce jugement, les égalités économique et sociale rejoignaient les égalités politique et culturelle. On s’entendait ou on se combattait dans la ressemblance, voire la similitude.




          Le brusque changement, intervenu notamment à la faveur de la décolonisation, ne fut jamais traité comme tel. Et pourtant… Bien des tensions internationales sont imputables aujourd’hui à cette inégalité qui structure désormais notre vie internationale : d’arène des égaux, celle-ci est devenue en un rien de temps l’image achevée de l’inégalité humaine. Sources des incertitudes et des instabilités, alimentant les fièvres identitaires et les poussées fondamentalistes, construisant au quotidien les frustrations et les humiliations mères de toutes les violences, ces inégalités apparaissent, avec la mondialisation, comme la pathologie première qui menace jusqu’au confort sécuritaire des mieux dotés. Le monde est face à une pression inégalitaire qui ressemble à celle qui fit peur aux bourgeoisies nationales européennes à la fin du XIXe siècle. Celles-ci réagirent alors en inventant les politiques sociales : aujourd’hui, le réflexe est loin d’être le même et la « communauté internationale » se détourne largement de ce qui pourrait être une politique mondiale de redistribution.
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